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Le projet en quelques mots
 
La Nation innue et notre équipe travaillent depuis 2018 à un projet de démantèlement de sites 
abandonnés sur le Nitassinan. Ensemble, les Premières Nations de Uashat Mak Mani-Utenam, 
Matimekush – Lac John, Ekuanitshit, Pessamit, Nutashkuan, Essipit et l’équipe de l’Institut de 
développement durable des Premières Nations du Québec et du Labrador (IDDPNQL) avons 
nettoyé 38 sites dans le Nutshimit.   

Plus de 200 membres des communautés ont profité de formations itinérantes dans le domaine 
minier ou de la contamination, également mises sur pied dans le cadre du projet. 

Résultats et grandes réalisations 

Au total ce sont : 

196

108

38

sites abandonnés identifiés grâce aux 
utilisateurs du territoire des communautés

sites visités  

sites nettoyés par nos équipes terrain
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Lac Vital 
Ancienne pourvoirie 

TOTAL :
10,65 tonnes de matières retirées du site

La localisation isolée du lac Vital limite son accès à 
l’utilisation du train, du VTT, du transport aérien et 
aux embarcations nautiques. Le site se situe à plus de 
150 km au nord de Sept-Îles. Les travaux ont eu lieu 
en trois étapes avec différentes équipes de travail 
de la communauté de Uashat mak Mani-Utenam. Le 
démantèlement a débuté en 2020 et a terminé en 
2022. L’hélicoptère a transporté les matières, en les 
élinguant du Lac Vital jusqu’au millage 102.5. Le train 
de la compagnie minière IOC Rio Tinto (QNS & L) les 
a ensuite redescendues vers le sud.

J’ai aimé partir dans le bois et 
pelleter la neige en plus de brûler un 
ancien bâtiment. Je recommencerais 
volontiers avec une bonne équipe 
comme celle que j’ai eue sur le terrain.

Bradley McKenzie– Technicien en démantèlement 
des sites et membre de la communauté 
de Uashat Mak Mani-Utenam

Voici cinq exemples de 
démantèlements de sites avec 
des défis logistiques importants : 
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TOTAL ESTIMÉ :
5,39 tonnes de matières incluant 50 barils de 45 

gallons, dont 12 pleins d’hydrocarbure

Le Lac Aiapeuathik est uniquement accessible par 
voie aérienne ou par motoneige. Il se situe à plus 
de 70 km au nord de Havre-Saint-Pierre. Il est le 
premier site nettoyé en 2019 avec la communauté 
d’Ekuanitshit. L’hélicoptère a transporté les matières 
avec des élingues sur 15 km, du site jusqu’à la route 
de la Romaine. Les matières ont ensuite pris la route 
vers Havre-Saint-Pierre et Sept-Îles.  

Lac Aiapeuathik  
 
Ancien campement de 
prospection minière

Avant Après

Avant

Après

Pendant



Avant Pendant
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Youri au millage 142
Ancienne pourvoirie 

TOTAL ESTIMÉ :
10 conteneurs de 40 verges, de nombreux véhicules 

hors d’usage incluant un autobus et de 
la machinerie lourde (chargeur)

Le site est situé à plus de 225 km au nord de Sept-
Îles. L’accès se fait uniquement par train ou encore 
par voie aérienne. Les travaux ont eu lieu en 2021 
avec la communauté de Uashat Mak Mani-Utenam 
et la compagnie Nishk Construction. Les travaux ont 
été effectués avec une pelle mécanique de 27 tonnes 
et un camion 30 tonnes. Le train de travail de IOC – 
QNS & L a transporté la machinerie lourde vers le site 
puis a récupéré les matières pour les gérer à Sept-
Îles.

Dépotoir près du Lac John
Ancien dépotoir de
carcasses de véhicules

TOTAL :
72 tonnes de matières résiduelles gérées 

hors site et 120 pneus 

Ce dépotoir de carcasses, nettoyé en 2023, se trouve 
en périphérie de la communauté de Matimekush 
– Lac John. L’entreprise Transport Montagnais a 
soutenu notre équipe dans l’exécution des travaux. 
Cette entreprise appartenant au conseil de bande de 
la Nation Innu de Matimekush – Lac John a fourni 
le personnel, la machinerie lourde, les conteneurs 
et leur transport. L’écocentre Tricomm, cogéré par 
Matimekush – Lac John, Kawawachikamach et la ville 
de Schefferville, a réceptionné et géré les matières.

AprèsAprès
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Lac Éon  
 
Ancien site de Transport Canada

TOTAL :
15,25 tonnes de matières retirées du site 

Ce site, situé à plus de 180 km au nord de Havre-Saint-
Pierre, est accessible uniquement en motoneige ou 
par voie aérienne. Les travaux de nettoyage entrepris 
en partenariat avec les communautés de Uashat Mak 
Mani-Utenam et Nutashkuan ont eu lieu en 2023. 
La compagnie Nishk Construction a également pris 
part aux travaux. L’équipe, divisée en deux groupes, 
a simultanément nettoyé le site du lac Éon et trié 
les matières au camp Mista (campement d’Hydro-
Québec). Innukoptère a élingué les matières entre les 
deux campements. Une fois pleins, les conteneurs ont 
emprunté la route du camp Mista jusqu’à Sept-Îles, 
chez AIM-Recyclage. La présence d’amiante dans les 
bâtiments a paralysé leurs démantèlements. Ils sont 
par conséquent demeurés sur place.

Pour les 38 sites,
nous avons au total retiré : 
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Le financement FDE a également permis de développer un volet de formation itinérante 
dans le domaine minier, le domaine de la contamination environnementale ainsi que des 
formations pour la préparation au terrain. 

228,75

+ de 75

 tonnes + 20 à 25 conteneurs de 40 verges de débris  

véhicules hors d’usage de tout genre 

Plusieurs centaines de barils de 45 gallons dont plusieurs, encore pleins 
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Politique 
d’approvisionnement 

Priorité accordée aux Premières Nations

La réussite du projet repose sur l’expertise autochtone. Les experts du territoire 
et travailleurs proviennent des communautés avec lesquelles nous travaillons. Les 
contrats privilégient les entrepreneurs locaux des Premières Nations. Nos équipes 
s’assurent également de prioriser les compagnies de transports affiliées aux 
partenaires, les hôtels, les traiteurs, la traduction, la location de salle et de matériel, 
ainsi que les prix de présence de commerces locaux.

AU TOTAL, CE SONT :

	 + de 40 membres des Premières Nations embauchés pour les travaux terrain

	 + de 50 contrats octroyés à des compagnies ou organisations autochtones 

J’ai adoré travailler sur le 
projet et mon expérience! 
Je trouve que c’est bon 
pour le territoire et 
l’environnement. Ça donne 
un bon exemple pour la 
population et amène un 
plus grand respect au 
territoire. Je continuerais 
certainement si j’en avais 
la chance.

Billy Jean-Pierre – Technicien en 
démantèlement des sites et membre 
de la communauté de Uashat Mak 
Mani-Utenam

AU TOTAL :
	▪ 41 communautés des Premières Nations au Québec ont pu bénéficier d’un accès 

à une ou l’autre des formations (mines et contamination) 

	▪ + de 200 membres des communautés formées 

	▪ 8 outils et formations développés 

	▪ 5 événements permettant de la formation, des échanges et du réseautage  

	▪ 13 projets d’accompagnement (recherche documentaire et synthèse, rencontre de 
consultations, etc.)

	▪ 6 formations pré terrain offertes  

Les résultats démontrent l’atteinte des objectifs initiaux soit de :

1- Fournir de la formation sur mesure aux communautés des Premières Nations.
2- Cartographier les sites abandonnés sur les territoires ancestraux des Premières Nations. 
3- Procéder au démantèlement des sites identifiés.  
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Tshinashkumitnan
 

Nous aimerions remercier
sincèrement:

Les familles qui nous ont accueillis 
sur leur territoire

 
Le Musée Shaputuan et les services 
techniques d’Innu Takuaikan Uashat Mak 
Mani-Utenam (ITUM) 

Le Bureau territoire et ressources 
(Pessamit) 

Le Conseil de la Nation Innu de 
Matimekush - Lac John (NIMLJ)  
 
The Naskapi Nation of Kawawachikamach

Le Conseil des Innu de Ekuanitshit 

Le Conseil de la Première nation des Innus 
d’Essipit 

Le Conseil des Innu de Nutashkuan 

Le Centre régional d’éducation des adultes 
(CRÉA) de Uashat Mak Mani-Utenam

IOC RIO TINTO et QNS & L 1

Innukoptères

Les experts des territoires et travailleurs 
des communautés 

Nishk Construction 

Uanan Expert Conseil 

Terrassement Katekass 

L’écocentre Tricomm 

Les hôtels de chaque communauté 
(Innutel - Rodeway Inn, Schefferville, 
Vacances Essipit, Quality Inn – Sept-Îles)

Les traiteurs, cuisiniers.ières dans chaque 
communauté

Les ainés pour la traduction simultanée 

Les salles communautaires : Maison de 
la culture Innue - Ekuanitshit, Musée 
Shaputuan - Uashat, Centre d’affaires – 
Pessamit, Ancienne salle communautaire et 
école Kanatamat – Matimekush – Lac John) 

Tous les petits et gros commerces qui nous 
ont permis d’offrir des prix de présences

La corporation Mushuau Nipi

La ville de Sept-Îles 

Hydro-Québec
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Retombées, au-delà
des chiffres!

Du point de vue environnemental, les retombées du 
projet sont énormes. La préservation de plusieurs 
hectares de territoire et de cours d’eau (ex. rivière 
Moisie), la sensibilisation à l’impact des déchets et 
la surveillance accrue par les familles utilisatrices du 
territoire sont des exemples témoignant du succès 
du projet. 

Environnement

Les retombées économiques se chiffrent en nombre 
de postes créés, en contrats octroyés et en nombre 
de membres des communautés formés. Elles 
prennent aussi la forme de prévention d’incidents 
et de catastrophes environnementales coûteuses, 
de création d’outils transposables pour l’ensemble 
des communautés et de contributions en nature de 
partenaires privés.

Économie

La préservation de la culture est au coeur du projet. 
Les séjours dans le Nutshimit effectués par les 
jeunes et moins jeunes ont permis les échanges 
et la valorisation des savoirs et connaissances 
traditionnelles. Les nettoyages en territoire ont favorisé 
la réappropriation de plusieurs sites culturellement 
importants et la préservation des ressources 
indispensables aux Premières Nations. La valorisation 
des emplois alliant culture et environnement s’inscrit 
également parmi les belles réussites du projet.

Culture

1    Rio Tinto a gagné le prix 2024 d’Excellence environnementale Vers le développement minier durable 
   de l’Association minière du Canada pour sa contribution au projet.

https://mining.ca/fr/vers-le-developpement-minier-durable/rapport-detape-vdmd/prix-vdmd/prix-dexcellence-vdmd-2024/
https://mining.ca/fr/vers-le-developpement-minier-durable/rapport-detape-vdmd/prix-vdmd/prix-dexcellence-vdmd-2024/
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Principaux
défis surmontés

La réalisation de tout projet terrain comporte son lot de 
défis. Les six années de réalisation du projet ont forcé notre 
équipe à s’armer de créativité, de flexibilité, de patience et de 
débrouillardise. En effet, nous avons dû faire face à des défis 
logistiques importants, car la majorité des sites nettoyés se 
trouvent en milieu éloigné sur un territoire sans accès routier, 
sans infrastructures, sans service et sans électricité. Le projet a 
évolué au travers de délais gouvernementaux incontrôlables, 
de nombreux aléas météorologiques, des feux de forêt sans 
précédent au Québec, et ce, sans compter la pandémie 
mondiale de Covid-19. Bref, notre équipe est particulièrement 
fière de la réalisation de ce projet dans un contexte d’autant 
plus particulier que sont les six dernières années.

L’Institut de développement durable des Premières Nations du 
Québec et du Labrador a reçu un financement de 1,6 million de 
dollars provenant du Fond pour dommages à l’environnement 
(FDE) d’Environnement et Changement climatique Canada. L’argent 
provient de l’amende de Cliff Natural Resources (2015) pour des 
infractions commises sur le territoire des Innus (Nitassinan), soit la 
région ciblée par le projet.  

Financement
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Recommandations :
Reconnaître le rôle à jouer des Premières 
Nations au sein du FDE 

Les Premières Nations ont un rôle de premier plan à jouer dans le processus FDE. Le 
gouvernement fédéral doit reconnaître à travers la gestion de ce fonds, l’importance et 
l’expertise autochtone en prévention, en surveillance et en restauration du territoire. 

Rôles des Premières Nations

Les infractions commises par les compagnies alimentant le Fonds pour 
dommages à l’environnement ont lieu sur les territoires ancestraux des 
Premières Nations. 
 
Les Premières Nations devraient :

	▪ Être les premières à accéder à ce fonds.

	▪ Faire partie de la gouvernance du fonds.

	▪ Déterminer les bénéficiaires du financement pour les futurs projets. 

Type de financement 

Le mode de financement du projet de formateur itinérant et de restauration 
est un modèle à privilégier. Les fonds de l’amende sont dirigés, sans appel 
compétitif et destinés aux projets menés par les Premières Nations.

Assurer la suite des nettoyages 

Le travail sur le Nitassinan n’est pas terminé. Plus de 100 sites sont à nettoyer. 
Le FDE doit assurer la continuité des nettoyages à venir.

J’ai été témoin des sites abandonnés par le passé et je me 
demandais comment on pourrait les nettoyer. Justement 
l’IDDPNQL arrive avec le projet de restauration des sites 
abandonnés, ce qui nous a donné un bon coup de main et 
j’ai adoré le professionnalisme de l’IDDPNQL. Je continuerais 
à 200% le projet pour en faire dix fois plus.

Gloria Vollant – Consultante innu aitun pour ITUM et membre
de la communauté de Uashat Mak Mani-Utenam
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174, rue Chef-Aimé-Romain
Wendake (Québec)  
G0A 4V0

Téléphone : 418 843-9999
Télécopieur : 418 843-3625

www.iddpnql.ca
info@iddpnql.ca

https://iddpnql.ca/

